
t3tffe et t4me sicks. Comme c'est aussi le V&u de notregrand
et immortel Pontife Léon XIII, j'ai grande confiance que le
bon Dieu réalisera nia vive aspiration....

Bien à vous en N.-S.
t L. Z., EVÊQUE DE ST-HvAcINTUr.

Lettre du R. P. Perron, O. M. I., birecteur du Tiers-Ord're
de Québec.

Mon très cher Père et ami,

'Merci beaucoup du joli petit opuscule, Le liers-Ordre de
saint Franois et l'action sociale que vous avez eu la délicatesse
de m'adresser. Nul doute qu'il me sera d'un grand secours pour
me donner le véritable esprit franciscain, esprit que je dois
communiquer à ma chère Fraternité. Je n'ai fait que voir les
titres et il me sembl,: plein d'actualité. Oh ! si j'en avais des
centaines à mettre entre les mains des braves personnes qui on£
encore une fausse idée du Tiers-Ordre! Que d'erreurs seraient
redressées etque de membres viendraients'enôlersous la bannière
du Séraphique Pauvre d'Assise! Toutefois il ne faut pas s'alar-
ner, notre Suvre va son train, et les petits écrits que nous leur
don.ons à profusion sont autant d'étincelles qui ne manqueront
pas d'allumer le grand feu de la charité .t de l'amour de Dieu
dans les cœurs bien disposés.

Je denfeure efc.,
Votre très sincère en J.-C. et M. I.

J. W. PERRON, O. M. I.

.eitre du R. M. G. Dugas, Directeur du Tiers-Ordre -
Ste-Anne des Plaines, diocèse de Montréal.

Mon É. Père,
J'ai reçu la petite brochure confeniant le discours prononcé

au Congrès de Lille sur le Tiers-Ordre. En vous offrant mes
remerciements je profiterai de l'occasion sour vous communiquer
quelques idées qui me sont venues en lisant ce que les revues
publient sur l'organisation des sociétés et le zèle que leurs
adeptes ont tous pour faire le mal. Tous les jours ils inventent
pour cela de nouveaux moyens. Commnt entretiennent-ils en eux
ce fanatisme? Pourquoi nous, les soldats de Jésus-Christ, avons-
nous moins d'ardeur pour le bien que les soldats de Satan n'ewn
deploient pour le mal ? Ils ne s'accord.-nt aucun fepos; ils
d fnnent vuluintiers kur argens, k-ur tempys, leur travail. IL est


